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Maman qui aimes 
 

Ton enfant te mettra au monde. 
Il sera le don de ton temps; 
Et si ton égoïsme gronde, 
Lui sera ton dépassement. 

 
Ton enfant te sera question 

Quand des réponses surabondent; 
Ton enfant sera ta raison 

De douter de ce qui te fonde. 
 

Ton enfant sera mérité 
Quoi que tu fasses pour éteindre 
Le feu des mots qui vont brûler 

Ton cœur et ne savent pas feindre. 
 

Ton enfant se fera miroir 
De ce que tu n’oses pas dire: 
En posant sur lui ton regard, 
Tu verras ton âme s’écrire. 

 
Et dans cette révélation: 

Naissance à l’autre et à toi-même, 
Tu trouveras, maman qui l’aimes, 

Ta sublime définition … 
 

Marie-Jo 
09.04.2014 

 

  
 

 



 

 
 
 

 

 
Un critère incontournable: la place faite aux pauvres 

 
 

Que voici un titre d’éditorial bien sérieux pour un numéro 
consacré au camp de Pentecôte! 
 

Oui, les 8 et 9 juin prochains, la rencontre, les repas 
partagés, le plaisir, le délassement, le jeu, le feu de camp, … tout 
cela sera à l’ordre des jours: le dimanche de Pentecôte pour tout 
le monde et le lundi pour les aînés et ceux qui souhaitent s’y 
adjoindre. 
 

Mais vous connaissez la tradition: le camp est aussi une 
occasion de s’ouvrir aux questions de notre monde, d’aiguiser en 
nos cœurs les valeurs que nous cherchons à pratiquer, en 
particulier le service aux pauvres. Tel sera cette année le 
thème de notre journée de Pentecôte, comme nous vous le 
présentons plus en détail dans les pages qui lui sont consacrées. 
 

Voici déjà, pour notre pape François, plus d’une année 
d’épiscopat en primauté (parler de pontificat lui va si mal, et 
heureusement !). Son style littéraire est aussi simple que son 
style de vie. Aussi, je me permets de vous donner à lire 10 lignes 
de son impressionnante exhortation «La joie de l’Evangile», un 
véritable programme inaugural. 
 

… la proposition de l’Evangile ne consiste pas seulement en une 
relation personnelle avec Dieu. Et notre réponse d’amour ne 
devrait pas s’entendre non plus comme une simple somme de 
petits gestes personnels en faveur de quelques individus dans le 
besoin, ce qui pourrait constituer une sorte de "charité à la carte", 
une suite d’actions tendant seulement à tranquilliser notre 
conscience. La proposition est le Royaume de Dieu (Lc 4,43); il 
s’agit d’aimer Dieu qui règne dans le monde. Dans la mesure où il 
réussira à régner parmi nous, la vie sociale sera un espace de 
fraternité, de justice, de paix, de dignité pour tous. (n° 180) 



 Outre les renseignements et l’invitation au camp de 
Pentecôte, votre présent Châtaignier vous propose bien d’autres 
lectures: un "chemin de foi" proposé cette fois par le Doyen de 
Visé, une présence divine dans l’émerveillement par Marie-Jo, la 
vie de Moustique et des moustiques racontée par Monique, la 
prière à l’Esprit par Jean Guitton, une ode aux grand’mères par 
Denise et un enfant de 8 ans, … et les rubriques habituelles 
d’agenda, de vie de nos familles, etc. 
 
 

 
 
 
 

 
 Enfin, et ce n’est pas la moindre des choses, je suis sûr que 
c’est au nom de tous les lecteurs du Châtaignier, d’hier et 
d’aujourd’hui, que je peux adresser 
 

A JEAN VERJANS,  

UN TRES PROFOND MERCI 

 

pour de très, très nombreuses années de présence active dans 
l’équipe de rédaction du Châtaignier. Ne cherchez pas à évaluer 
l’importance de sa participation à l’aune du nombre de ses 
signatures au bas d’articles. Jean est la mémoire vivante d’une 
déjà longue histoire de Fraternité de Route à Visé. Il est aussi la 
conscience des valeurs de F+R. C’est ce qui a fait la richesse de 
sa présence à la revue. 
 

 Jean a son âge et il nous a exprimé, lors de notre dernière 
réunion de rédaction, son désir de se retirer de l’équipe. Il a 
heureusement ajouté qu’il restait occasionnellement disponible, 
précisément en tant qu’ancien, au sens noble du terme. N’est-il 
pas précieux de garder dans la cabine de pilotage, à côté de plus 
jeunes mains à la gouverne, le vieux loup de mer expérimenté? 
Pierre Halleux fut aussi de ceux-là. Merci, Jean, de l’être 
aujourd’hui et de le rester. 

 
Frédéric Paque, 

Eq. Les Mains Ouvertes 



 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Ils étaient réunis partageant leur tristesse, habités de leurs peurs. 
Le Seigneur n'était plus là et eux qu'allaient-ils faire, comment 
allaient-ils répondre à l'invitation du maître d'être témoin du 
Royaume dans le monde? Jésus leur avait dit: "Je serai avec 
vous tous les jours jusqu'à la fin du monde" mais comment 
découvrir sa présence? Il avait aussi promis: "Vous allez recevoir 
une force, celle de l'Esprit qui descendra sur vous" (Act. Ap 1, 8). 
Alors ils attendaient dans la prière, l'espérance autour de Marie, 
la mère de Jésus, la Mère de l'Eglise, femme d'humilité, de foi, de 
confiance et d'espérance. 
"Quand tout-à-coup, venant du ciel, un bruit 
tel celui d'un vent violent, des langues qu'on 
eut dites de feu se répandirent sur chacun 
d'eux." (Act. Ap 2, 2-3)  
Vent venu du ciel, vent de l'amour, l'Esprit 
souffle au fond de cette chambre, passant 
le noir, l'éparpillant hors de leurs cœurs 
déverrouillés. Comme un feu consumant 
leurs peurs, l'Esprit réchauffe, console, éclaire! Ainsi donc ils ne 
sont pas seuls puisque répandu dans leur cœur, l'Esprit les 
entraine à sa suite hors de leurs doutes, de leurs questions, 
l'Esprit leur donne la joie (ivre de joie) de proclamer l'Evangile à 
tous ceux qui les ont rejoint. 
Aujourd'hui, comme en ce temps-là, l'Esprit vient dans nos vies. Il 
vient éclairer, pacifier, fortifier et guider chacune et chacun d'entre 
nous qui sommes son Eglise. C'est comme un grand vent qui 
nous pousse au large si nous déployons nos voiles. Comme les 
disciples nous sommes invités à laisser nos cœurs se remplir de 



cette joie de l'évangile qui nous pousse, qui pousse nos 
communautés, notre Eglise, comme le dit le pape François: "à 
relever les défis toujours nouveaux de la mission évangélisatrice 
de l'Eglise et nous sommes tous appelés à cette nouvelle "sortie" 
missionnaire, tout chrétien et toute communauté, discernera quel 
est le chemin que le Seigneur demande, mais nous sommes tous 
invités à accepter cet appel: sortir de son propre confort et avoir 
le courage de rejoindre toutes les 'périphéries' qui ont besoin de 
la lumière de l'Evangile." (Evangeli Gaudium n° 20) 
Pentecôte, jour d'unité, "tous les comprennent dans leur propre 
langue" (Act. Ap 2, 6). Babel est détruit. Dans l'Esprit l'unité est 
retrouvée, chacun est accueilli dans cet amour miséricordieux, cet 
amour 'matriciel', amour qui donne vie, fait grandir, remet 
l'homme debout. 
Expérimentant cet amour, cette miséricorde, l'Esprit nous pousse 
à prendre l'initiative d'aller à la rencontre de ceux qui sont 
proches, de ceux qui sont loin, et d'offrir la miséricorde à chacun 
par notre vie de tous les jours. Ainsi, nous nous retrouverons 
dans le royaume, comme le dit Jésus en St Matthieu 25, 34-36: 
"Venez les bénis de mon Père, recevez en héritage le Royaume 
qui vous a été préparé depuis la création du monde. Car j'ai eu 
faim et vous m'avez donné à manger, j'ai eu soif et vous m'avez 
donné à boire, j'étais un étranger et vous m'avez accueilli, nu et 
vous m'avez vêtu, malade et vous m'avez visité, prisonnier et 
vous êtes venus me voir." 
 

Joseph Desonay 
Curé-doyen UP Basse-Meuse 

 
 
 



 
 
Pour que souffle l'Esprit 
 
O Dieu Tu nous as créés par le souffle de ton Esprit: 
Tu nous sanctifies dans ta Sainte Eglise 
par le souffle de ton Esprit,  
pour que nous soyons les hommes de ce souffle, 
pour que notre chair et notre sang, 
pour que notre vie, nos activités, nos souffrances,  
ne soient qu'une inspiration constante 
du souffle de ton Esprit-Saint, 
pas pour nous, non, mais pour le salut du monde ! 
 

Nous ne sommes pas appelés à rester paresseusement en toi; 
nous ne sommes pas appelés à nous cacher en toi; 
nous sommes appelés à être ton amour. 
 

Pour que tu nous déverses au dehors,  
pour que tu nous disperses au vent, 
pour que tu nous jettes en rafale 
aux quatre coins du monde. 
 

O Seigneur, il faut venir avec toute ton impétuosité. 
O Seigneur, il faut venir avec toute ta force. 
O Seigneur, il faut venir avec toute ta puissance. 
O Seigneur, fais venir enfin sur nous la Pentecôte ! 
 

C'est pourquoi, Seigneur, nous te rendons grâce,  
si nous commençons à ressentir ton Esprit 
qui mugit et agit, 
qui veut nous forcer,  
qui veut nous pousser, 
et qui fougueusement veut nous emporter ! 
 

Seigneur, même si l'angoisse nous brûle,  
même si la lâcheté se fait lancinante,  
nous t'en supplions : 
n'écoute pas notre angoisse,  
n'écoute pas notre lâcheté,  
prends-nous tout entiers, 
prends-nous chair et sang,  
prends-nous corps et âme,  
prends-nous cœur et esprit !    (P. Przywara, jésuite)



 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

Pauvreté: réponses multiples 
 

 Trois petits passages de notre prière de F+R sont 
inséparables: «donne-nous de servir», «rends-nous frères» et 
«laisser ce monde …». 
 Alors que nous avons choisi le service aux pauvres comme 
thème de notre camp cette année, oublier un de ces trois 
éléments serait manquer de justesse (et de justice), de vérité et 
de fidélité à l’Esprit dont nous fêtons la présence à la Pentecôte. 
 Servir sans fraternité serait du paternalisme, de l’assistanat 
humiliant et pour se donner bonne conscience (voir la citation du 
pape François dans l’éditorial). Fraterniser sans service serait 
"paver l’enfer" de belles intentions, serait une compassion "à 
vide". Et délaisser le monde ne le laissera jamais meilleur. Ce 
serait limiter tous nos efforts à mettre du baume sur un chancre 
dont les causes restent intactes.  
 
 A lire "La joie de l’Evangile", véritable programme inaugural 
du pape François, la place faite au pauvre n’est pas seulement 
importante, comme la prière est importante, comme l’unité est 
importante, comme bien des aspects de la vie chrétienne sont 
importants. Elle est dans l’essence même de la vie du disciple. 



«Faire la sourde oreille à ce cri, alors que nous sommes les 
instruments de Dieu pour écouter le pauvre, nous met en dehors 
de la volonté du Père et de son projet, …» (n°187). Et plus loin, le 
pape souligne que cette mission n’est pas réservée à quelques 
uns; autrement dit, que nul ne peut la déléguer à d’autres et s’en 
dispenser soi-même: «Donnez-leur vous-mêmes à manger» (Mc 
6,37), ce qui implique autant la coopération pour résoudre les 
causes structurelles de la pauvreté et promouvoir le 
développement intégral des pauvres, que les gestes simples et 
quotidiens de solidarité devant les misères très concrètes que 
nous rencontrons.» (n°188) 
 
 La pauvreté a diverses formes et l’on pourrait donc parler 
des pauvretés, qui d’ailleurs s’appellent l’une l’autre et se 
cumulent malheureusement. La réponse ne peut être unique non 
plus. Plusieurs réponses sont pertinentes et nécessaires, dans 
l’urgence et dans le travail sur les structures sociétales, dans la 
discrétion et dans le mouvement solidaire, dans la dignité et la 
fraternité en tout état de cause. 
 
 Ce 8 juin, trois personnes témoigneront des réponses 
apportées par les CPAS, la société Saint Vincent de Paul et le 
mouvement LST (lutte, solidarité, travail). Les écouter et partager 
nos réflexions avec eux sera une belle occasion d’apporter dans 
nos vies le plus de vérité possible à notre prière: «donne-nous de 
servir, rends-nous frères, laissons ce monde meilleur, …» 
 
 
 
 

 

 
 

 
 
 
 
 
 



 
 

 
 

HEURES 
 

 

ACTIVITÉS 
 

RESPONSABLE(S) 
 

8h00 
 

 

Accueil  
 

Arc-en-ciel et  
Mains ouvertes 
 

 

8h30 
 

Petit déjeuner fourni par les organisa-
teurs y compris boissons. 
 

 

 

 

9h30 
 

Vaisselle du petit déjeuner (eau chaude 
à la cuisine). 
Epluchage: pensez à votre couteau 
 

 

Tous  
 
Tous 

 

10h00 
 

Bénédiction du feu de camp et 
ouverture du camp 
 

 

Frédéric Paque 

 

10h30 
 

Activité pour les adultes:  
"La pauvreté: réponses multiples" 

3 témoignages - 3 visions: 
 

- de J-M. Daemen: LST Andenne - 
Lutte - Solidarité - Travail 

- de A. Gillet: Société St-Vincent de 
Paul - Visé 

- de B. Aussems: CPAS Visé 
 
Activité pour les enfants 
 

 

 
Michel Brüll 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 

12h00 
 

 

Apéritif fourni par les organisateurs 

  

 

 

12h30 
 

 

Dîner 
Chacun apporte ses boissons. 
 

 

Nicole Casteleyn  
 

 

14h00  
 

Vaisselle 
Rangement cuisine.  
 

 

Tous 

 

14h30 
 

 

Balade ou jeux (apportez votre jeu 
préféré ou boules pétanque) 
 

 

 



 

 

16h15 
 

Goûter en route ou au château selon 
l’option prise. 
 

 

 

 

17h15 
 

Célébration eucharistique 
 

Etienne van den 
Peereboom et  
 

 

18h30 
 

Souper: fromages, charcuteries et 
crudités 
Chacun apporte ses boissons. 
 

 

Nicole Casteleyn 

et  

 

19h30 
 

Vaisselle. 
Démontage du camp. 
 

 

Tous 
Tous 

 

20h25 
 

Ratissage prairie brosse vivante en 
direction feu de camp (lampe de poche 
à prévoir). 
 

 

Edmond De Flines 
Tous 

 

20h30 
 

Feu de camp: chaque équipe est invitée 
à présenter un sketch, une chanson, 
une danse … (5 min. max.) 
 

 

 
Tous 

 

22h00  
 

 

Fraternisation autour du feu de camp 
Vin chaud et cacao (gobelet !) 
 

 

 

22h30 
 

Clôture. 
 

 

 
 
 
 
 
 

  22€ par adulte 
  8€ par enfant de 6 à 12 ans 
  gratuit pour les enfants de moins de 6 ans. 

Avec un maximum par famille de 55 € 
 

 

Les chefs d’équipe effectueront un versement collectif au 
compte F+R: BE39 2400 8357 6719 chez Francis Damoiseau, 
rue du Doyard 8 à 4670 Blegny - communication: nom de l'équipe 
 

Attention un seul versement par équipe! 
 

POUR LE 30 MAI 2014 AU PLUS TARD. 
Le payement confirmant l’inscription. 



 

 
 
 

Le formulaire d’inscription ci-après est à rentrer auprès de 
Bernadette Clesse: 
(Attention un seul formulaire par équipe!) 

 soit par courriel à l’adresse: berna_clesse@hotmail.com 
 soit à La Porte Ouverte, place de la Collégiale 9 à Visé 
 soit par courrier postal à l’adresse: rue du Ri d'Asse 30 à 4607 

Mortroux 

pour le 23 MAI au plus tard 

Avec les renseignements suivants: 

 

Equipe : ………………………… A payer 

 
Famille 

Nb 
adultes 

Nb enfants 
< 6 ans 

Nb enfants 
6-12 ans 

Nb ados 
13-17 ans 

 

      

      

      

      

      

      

      

      

      

      

 



 
 

 
 
 

Notre mouvement ne peut rester indifférent à cette évolution 
de la société qui doit se développer de manière durable. 

Pour s’inscrire dans cette démarche les propositions 
suivantes vous sont faites:  
 
 
Gestion des déchets    
 

1. Partant du principe que le meilleur 
déchet est celui que nous ne 
produisons pas, il est demandé de ne 
PAS prendre de vaisselle jetable et de 
redécouvrir les plaisirs de la vaisselle 
à la main, eau chaude et détergent 
(bassin et essuies de vaisselle à 
emporter). 
 

2. Les vidanges en verre seront reprises 
par leurs propriétaires.   

 

3. Un tri facile des déchets sera mis en 
place.  

  
 
Déplacement 
 

Pour gérer au mieux le nombre de véhicules devant se garer 
selon les nouvelles normes incendie du château, nous vous 
demandons de 
   covoiturer; 
   proposer aux aînés d’assurer leurs déplacements. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Remarques: les zones de stationnement interdites seront 
balisées le jour du camp et ne souffriront aucune dérogation.  



Informations diverses et importantes 
 

1. Le Château n’est pas accessible avant le samedi. 

2. Pensez à inviter votre aumônier(ère). 

3. Chacun est responsable de la sécurité au camp, en tous lieux 
et en toutes circonstances. 
Intervenez quand cela est nécessaire! 

4. Jeux autour du feu: le feu attire les jeunes enfants; une 
attention particulière des parents est demandée pour 
éviter toute brûlure due aux jeux autour ou avec le feu.   

5. Pour l’animation autour du feu, n’oubliez pas vos sketches, 
vos chansons, vos danses … votre instrument de musique … 
et votre lampe de poche! 

6. Seuls sont admis au camp les enfants accompagnés d’un 
adulte qui en est responsable. 

7. Munissez-vous d’une nominette mentionnant votre prénom 
et le nom de votre équipe: cela facilitera les contacts et les 
retrouvailles. 

8. N’oubliez pas de prendre suffisamment de vaisselle pour les 
repas, l’apéro, le vin chaud et le cacao. Aucune vaisselle ne 
sera fournie par les organisateurs. Pensez à votre bassin et 
essuies de vaisselle … (déjeuner, dîner et souper). 

9. Le parasol ou l’auvent sont des 
accessoires indispensables pour 
installer un coin d’équipe ou vous 
abriter pendant les repas. 

10. Munissez-vous de chapeau, 
casquette ou sombrero contre le 
soleil, et de ce qui convient contre 
… une pluie éventuelle! 

11. La présence de chien sur le site est 
interdite pour des raisons de 
sécurité. 

12. Prise en charge des enfants par 
F+R: ils doivent être âgés d’au 
moins trois ans.  



 
 

 
 
 

Les aînés vous invitent – tous ceux que cela intéresse – à 
venir les rejoindre à leur rencontre conviviale  

le 9 juin, de 10 à 16 heures, 
au château de Dalhem. 

 

Un repas sera préparé dès 12h30: apéritif, assiette froide dans 
le château (avec la vaisselle du château), dessert, café et 
boissons …  
 

Amenez jeux d'intérieur (scrabble, rumi kub, …), siège 
d'extérieur, jeu pétanque, … et de quoi se raconter, papoter. 
 

Participation aux frais: ± 12 € 
Réservation nécessaire au 04.379.12.72 

 

Fraternellement, 
Marie-José et Jean Verjans-Lagasse 

 
 
 
 
 
 

Châtaigneraie 

Châtaignier 

Châtaigne 
 

Au XVe siècle, l’expression «peler châtaignes à quelqu’un» 

signifiait lui présenter les choses sous un jour agréable, les 

difficultés résolues.  Aujourd’hui, on dit plutôt «dorer la 

pilule». 

 

Avoir la châtaigne (sous-entendu: la châtaigne efficace), c’est 

être en forme. Mais on parle aussi d’avoir la pêche, ou la           

frite … 
 
 
 



 

 
 

 
 

 
 

 

 

Depuis quelques jours, une chanson de Jean Ferrat me trotte dans 

la tête: "Mon Dieu, que la nature est belle!" Bien sûr, on peut croire que 

c’est ce merveilleux printemps précoce qui me donne des idées: les 

prairies qui prennent leur parure d’or avec les pissenlits en fleurs (sans 

doute a-t-il un nom moins terre à terre, mais je ne le connais pas), les 

haies que l’aubépine parsème de bouquets immaculés, les pétales des 

arbres fruitiers qui au moindre souffle tombent comme neige en hiver, 

les martinets qui volent en rase-mottes sur les prés, le fermier qui fait 

son premier foin dont l’odeur d’herbe coupée sent si bon, et même le 

vent qui prend cette douceur tiède qui caresse, enjôle, enivre … 

Quitte à vous décevoir, même si je loue le Seigneur pour tous ces 

cadeaux, c’est autre chose qui m’a mis en tête ce refrain. 
 

L’autre soir, Moustique, mon petit chien que mes bons soins (sans 

doute trop bons) ont transformé en gros bourdon, s’est installé comme 

d’habitude sur sa couverture. Ah, cette couverture, c’est toute une 

histoire! Surtout ne la lui pliez pas, ne la débarrassez pas de ses plis … 

Avant de s’y mettre, il faut qu’il la dérange à son goût. Il gratte des 

quatre pattes pour la chiffonner et si nécessaire il ajoute son museau; il 

faut que cela ressemble à un tas de chiffons. S’il n’y arrive pas, il gémit 

devant cette chose trop lisse. Mais après, quelle volupté de se lover, 

parfois de s’étaler ou se vautrer. Un chien au paradis! 
 

Et ce soir là, comme souvent, il est soudain venu s’asseoir sur 

l’accoudoir de mon fauteuil en balançant la queue. Je n’ai jamais eu 

l’occasion d’apprendre le langage chien pourtant il m’a bien fallu, 

depuis qu’il partage ma vie, comprendre que pour Moustique cela 

voulait dire un besoin pressant. Nous sommes 

donc descendus sur la pelouse. Mais pour cela 

aussi, il a ses habitudes: deux marches, puis 

arrêt pour s’étirer. D’abord les pattes avant, 

puis une patte arrière, puis l’autre. Le tout en 

équilibre assez instable sur les marches. 

Justement ce soir là, allez savoir pourquoi, je 

l’observais et je me disais: c’est quand même fou tout ce que cette petite 

 



boule de poils sait faire! En plus, il a un cœur qui bat, des poumons, des 

artères, des veines, des nerfs, des muscles …: il vit! La vie est pourtant 

quelque chose de si compliqué, si précis, si … merveilleux! Et même, 

celui dont il porte le nom, le petit moustique qui peut être si énervant: il 

vit! Et le brin d’herbe qui pousse entre deux pavés: il vit! Tous ces êtres 

si minuscules soient-ils, ils vivent. 
 

Et ces paroles de Jean Ferrat me sont venues aux lèvres: que c’est 

beau, c’est beau la vie! 
 

Monique Martin, 

Équipe Po l’witchet 

 
 

 

 
 
 
 
 
 

 

 

 
 
 

 C’est un jour très chaud des vacances d’été.  Nous sommes 
avec ma fille et les enfants, assis sous les ombrages devant la 
petite église de Han.  Nous pique-niquons en attendant le train 
qui nous conduira aux grottes.  Les enfants jouent. 
 

 J’ouvre la porte de l’église et, derrière la grande vitre qui 
protège le chœur et ses œuvres d’art, je m’assieds.  Il fait bon et 
calme dans le fond de l’église.  Les feuillets de la paroisse sont 
disposés sur les chaises.  Je  choisis l’un d’eux qui s’intitule « La 
grand-mère ».  Je ris, seule devant l’image que nous, les mamies, 
donnons à nos petits enfants.  Je me jure de reprendre ce feuillet 
pour le communiquer aux Châtaignier. 
 

 Les enfants arrivent joyeux auprès de moi.  Quelle 
chance d’être grand-mère ou amie âgée des enfants !  Je 
vous communique ici la copie du texte qui m’a apporté de la 
joie et que je retrouve après trois mois ! 
 

Denise Halleux 



 
 
 
Une grand-mère est une femme qui n’a pas d’enfant à elle. 
C’est pour ça qu’elle aime les enfants des autres. 

Les grands-mères n’ont rien à faire. Elles n’ont qu’à être là. 

Quant elles nous emmènent, elles 
marchent lentement à côté des belles 
feuilles et des chenilles. Elles ne 
disent jamais: «Avance plus vite; 
dépêche-toi.» 

En général, elles sont grosses 
mais pas trop, pour pouvoir 
attacher vos souliers. 

Elles savent qu’on a toujours 
besoin d’un deuxième morceau 
de gâteau ou du plus gros. 

Une vraie grand-mère ne tape 
jamais un enfant; elle se met 
en colère en riant.  

Les grands-mères portent des 
lunettes et parfois peuvent même 
enlever leurs dents. 

Elles savent être sourdes quand il faut pour ne pas nous 
gêner quand nous sommes maladroits. 

Quand elles lisent des histoires, elles ne sautent jamais un 
bout; elles n’ont rien contre si on réclame la même histoire 
plusieurs fois. 

Les grands-mères sont les seuls adultes qui ont toujours le 
temps. 

Elles savent faire le geste qui fait bon quand on a mal. 

Les grands-mères ne sont pas aussi fragiles qu’elles le disent, 
même si elles meurent plus souvent que nous. 

Tout le monde devrait essayer d’avoir une grand-mère, surtout 
ceux qui n’ont pas la télé. 
 

(Un enfant de 8 ans) 



 
 
 

 

Quelque chose de non-programmé* survient, qui va dans le 
sens du bien: un événement, un spectacle … et nous voici dans 
ce transport de l’âme, dans ce mouvement intime qui nous 
emporte de l’étonnement à l’enchantement, d’une forme d’extase 
à une indicible gratitude. 

 
Face à Elisabeth enceinte de Jean-Baptiste, Marie, enceinte 

de Jésus, s’exclame: «Le Tout-Puissant a fait pour moi de grands 
choses», immédiatement suivi de «Saint est son nom!» (Luc 1,49): 
prières spontanées de louange que sa foi a gardées d’Isaïe, de 
David. Remerciement à Dieu dont elle expérimente physiquement 
et spirituellement l’action et la présence … 

 

Peu avant, Elisabeth, touchée par l’Esprit Saint, se sera 
répandue, elle aussi, en paroles de bénédiction devant le fait 
inouï de la visite de la mère du Sauveur: «Bienheureuse celle qui 
a cru en l’accomplissement de ce qui lui a été dit de la part du 
Seigneur!» (Luc 1, 45) 

 

Chez chacune d’elles, le bonheur perçu retourne vers Dieu 
d’où il est parti et soulève le cœur d’une infinie reconnaissance 
traduite en prière votive. La stérile et la vierge, fécondées par le 
mystère de la grâce, sont au comble du ravissement. 

 
Elle – maman – avait coutume de dire, lorsque nous lui 

faisions part d’un fait réjouissant à propos de nos familles, «Merci 
Dieu!». Lui – notre ami Vincent – dans ses 
homélies, ne désignait jamais le Père sans lui 
adjoindre un qualificatif unique, le miroir en 
quelque sorte de cet Etre aimé: nous avons si 
souvent reçu de Vincent son "Bon" Dieu en 
partage, dispensateur de tous les bienfaits 
constellant nos vies! 

 

C’est tout naturellement et quasi 
instinctivement que l’une – maman – comme 
l’autre – Vincent – ne concevaient la source 
des merveilles qu’en Dieu. Le message était 
clair, Celui-ci réservant à l’homme de divines 



surprises au long des jours. 
 
Est-ce aussi notre sentiment? Vers où, vers quoi, vers qui 

s’élève notre reconnaissance quand, les larmes aux yeux, nous 
recevons un "cadeau" inespéré? L’effet de cette puissante 
émotion d’un moment se déploie-t-il sur le reste du temps, y 
renforçant ou y initiant des engagements solides et durables? … 
à moins que cet effet ne se dilue dans la résurgence des 
banalités quotidiennes, peu à peu avalé par la gourmandise de 
nouveaux doutes ou de paresses récurrentes? 

 

Marie a puisé, dans l’abondance de ce qui venait de lui être 
donné, le courage de poursuivre sa mission jusqu’à l’arrachement 
à son fils; les apôtres n’oublieront jamais leur Pentecôte dont les 
fruits se manifesteront jusque dans leur martyre; maman est 
morte, sûre de la Vie; Vincent n’a quitté la montagne que pour 
rejoindre son Bon Dieu. Tous, à la lumière d’émerveillements 
successifs, ont persévéré sur la voie – difficile – du don de soi. 
Emerveillements qui furent provocation au dépassement, 
jaillissement de confiance, élan, résurrections en Dieu. 

 
On se repose ici la question: et nous? 
 

Il nous faut bien admettre que certains sont blasés; ce qui 
était exceptionnel, il y a quelques années encore, passe dans le 
domaine de l’ordinaire. Et si les journaux regorgent d’éléments 
qui devraient – de par leur singularité ou leur impact sur notre 
façon de concevoir le monde – 
éveiller en nous une attention 
admirative, ils sont rapidement 
jetés au bac de l’indifférence. 

 

Et pourtant, pourtant … 
 

Que de merveilles autour de 
nous et même en nous! Toutes 
n’ont pas l’envergure d’une 
rencontre comme celle de Marie 
et d’Elisabeth, ni le rayonnement 
millénaire des feux de Pentecôte, 
ni la clarté d’un regard de 
maman, ni l’intuition lumineuse du cœur d’un prêtre abandonné à 
son Seigneur. Mais, si nous nous libérons de nos aveuglements, 



les merveilles accourent vers nous, les grandes et les toutes 
petites: une toccata de Bach, la minuscule flaque d’eau boueuse 

qui réussit à capter le ciel, une parole qui fait 
renaître, deux mains qui se joignent dans l’alliance, 
le parfum d’un lilas, le bouleversement de la venue 
au jour d’un enfant … 

 

Alors identifions-nous le destinataire de notre 
merci ému? «Dieu, c’est quand on s’émerveille», 
répond quelqu’un. Cela a l’air d’être le constat d’un 
bout d’homme. En réalité, il s’agit de la découverte 

d’un philosophe. Et rien que cela, quand on y pense, cette 
aptitude d’un adulte cultivé à définir un concept avec des mots 
balbutiants où le mystère s’installe, rien que cela est déjà 
merveille … 
 

Marie-Jo Halleux 
Équipe Camara 

 

* ou de programmé! 
 
 

 

 
 

 

 

 

 
 
 
 
 



 
 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

Vous êtes cordialement invités à notre 

 

 
 

à 20 heures le vendredi 10 octobre 2014 

à La Porte Ouverte Visétoise (1er ét.) 
 

 

 

Les équipes du Chameau qui tousse et de la Cordée 

vous invitent à noter la date  

des prochaines AGAPES 
le 22 novembre 2014 

 
 

 



 

 
 

 

 

 
 

NAISSANCES 
 

 de JULES, petit-fils d'Yvette et Edmond DE FLINES, éq. des 

Mains Ouvertes 

 de CLEMENT, petit-fils de Françoise et Fréderic PAQUE, éq. des 

Mains Ouvertes 
 

"Le Seigneur fit pour moi des merveilles; Saint est son nom!" 
Magnificat - St Luc 1, 46-55 

 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

DECES 
 

 du frère de Freddy MWAMBA, équipe La Cordée. 
 

 

"Ne considérons pas le visible, mais l'invisible. Oui, les réalités visibles  
sont éphémères, mais les invisibles éternelles." 

St Paul II Corinthiens 4, 18 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 
 
 

 
 

 

 

Unité Pastorale de Visé - Basse-Meuse 
 

JOURNEE DE REFLEXION:  
 

DECOUVRIR L'EVANGILE DE SAINT JEAN 
avec l'abbé Auguste REUL 

 

le samedi 17 mai 2014, à l’abbaye du VAL DIEU, de 9h30 à 17h00 
 

Renseignements: 04.379.17.30 

 

 
 

 

 

- 

 
 

 
Le 4e mardi du mois, soit  

27 mai - 24 juin - 22 juillet (sous réserve) - 26 août (sous réserve) 
 

 
 
 
 

 
 
 

Appel à ceux qui souhaitent s’exprimer …  
vos réunions, journées inter-équipes, week-end, etc. 

 
 

 
Pour le prochain CHÂTAIGNIER "spécial 15 août et rentrée", 

nous attendons vos articles pour début juin au plus tard. 



 



 

 
 

 

 En décembre 2013, nous avions fait parvenir aux "Femmes du Monde" une 
somme de 3.100 $ pour l'achat de carburant pour le tracteur. Grâce à cet 
appui en carburant l'ongd a pu labourer 35 hectares dont 28 de manioc (récolte 
en 2015) et 7 de maïs. 
 

 Le maïs vient d'être récolté; une 
partie sera affectée aux enfants 
malnutris et l'autre servira de 
semences pour octobre prochain. 
 Quant aux 10 ha de manioc 
plantés en 2013, ils seront récoltés 
en juin 2014. Une partie sera 
affectée à l'appui des mamans 
vendeuses de "fufu" (farine de 
manioc) et l'autre pour l'autofi-
nancement de l'ongd. 
 

 Comme l'an passé, nous avons participé à l'achat de semences de 
pommes de terre commandées, par l'ONGD, ici, en Belgique. L'ASBL Makala a 



pris en charge 2.000 kg (2.200 €), de quoi planter un hectare. En tout, 3 ha 
seront semés dès le mois de mai. Le projet agricole se développe vraiment bien. 
Cette année, c'est 35 hectares qui seront semés dont 28 ha de manioc (pour 
2015). 
 

 L'atelier briques commence doucement à fonctionner. 
 

 La demande d'activités génératrices de revenus pour les mamans est telle 
que l'on envisage de créer une boulangerie artisanale à Makala afin de lancer 
des mamans vendeuses de pains. 
 

 C'est vraiment, toujours, avec beaucoup de joie que je vous informe des 
progrès de notre partenaire les "Femmes du Monde" ... ces progrès ont été 
réalisés grâce à votre participation et à votre implication, à des degrés divers, 
dans les actions de l'asbl Makala ... Merci, merci, merci !!! 
 
 

Bernadette, Eq. Mains Ouvertes & ASBL Makala 
 

Retenez déjà la date de notre souper 
le samedi 4 octobre 2014 

salle Casino du collège St-Hadelin 
 

Fond. Roi Baudouin, compte BE10 0000 0000 0404, mention ***128/2332/00051*** 

 

 

 



 

 
 

 

 

 
 

Maman qui aimes 

Editorial: L'Eprit à l'œuvre 

 Merci Jean 

Chemin de foi 

Prière 

JOURNEE DE PENTECOTE 

 "Pauvreté: réponses multiples" 

Programme 

 Inscription … 

INVITATION: LUNDI DE PENTECOTE 

Châtaigne 

Monique raconte … 

Souvenir de juillet 

La grand-mère 

Dieu, c'est quand on s'émerveille 

Dates F+R 

Dans nos familles 

Ça se passe à Visé: Récollection 

 Prière de Taizé 

Nos vœux pour la Pentecôte 

Nouvelles des Femmes du Monde 

 
 
 
 

 

Réalisation: LA PORTE OUVERTE asbl, pl. Collégiale 9, VISE - tél./fax 04.379.14.32 
Un service de secrétariat à votre disposition: photocopies, dactylographie, (courrier, 

mémoires, etc.), réalisation de périodiques, affiches, …  envoi/réception de fax, e-mail 
Une ludothèque (prêt de jeux et animation), une salle de réunion et un cinéma 


